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Z

LES NOUVELLES D’ici :

À votre porte 
chaque semaine…

… à votre portée 
toute la journée!

VOTRE RÉFÉRENCE 

au quotidien!
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Les vols de voitures sont devenus 
courants dans le grand Montréal. 
La région de Chambly ne déroge 
pas à la règle, mais il est possible 
d’aller au-devant des problèmes en 
parlant avec son assureur.

Julien Dubois 
Initiative de journalisme local 
jdubois@journaldechambly.com

Près de 10 000 véhicules ont été volés 
en 2022 au Québec. Un record! La ca-
dence ne ralentit pas depuis le début de 
l’année 2023, avec neuf vols rien que du 
côté de Sherbrooke. La Montérégie n’est 
pas en reste. Sarah Malouin, courtière et 
conseillère en assurance de dommages 
à Malouin assurance à Saint-Césaire, 
affirme que le secteur est aussi touché.  
« Nous avons beaucoup de fermiers et 
de contracteurs dans les environs. Ainsi, 
leurs pick-ups tels que les F150 sont 
prisés, tout comme plus généralement 
les Honda CR-V. Les auteurs de ces dé-
lits se promènent de région en région. 
Ils peuvent rester un mois ou deux sur 
Montréal, puis rejoindre Granby et y res-
ter quelques semaines. La proximité du 
port de Montréal, qui est leur première 
destination, fait que la zone est intéres-
sante. »

Les voleurs s’attaquent aux voitures 
s’ouvrant et démarrant à l’aide d’un bou-
ton. Ils parviennent à copier le signal 
des clés au domicile des propriétaires 
pour ensuite s’emparer du véhicule, le 
plus souvent la nuit.

Par la suite, direction le port de 
Montréal pour rejoindre d’autres 
contrées, comme l’Afrique, par exemple. 
Pour éviter cette fatalité, un traceur 
existe. Facile à cacher dans le véhicule, 
il émet un signal que vous pourrez suivre 
grâce à votre téléphone intelligent, qui 
vous indiquera où se trouve votre bien.

« Si un assureur vous propose un sys-
tème de repérage, il est important de 
ne pas le prendre à la légère, poursuit 
Sarah Malouin. Il arrive que la voiture 
soit ainsi retrouvée rapidement. Par 
exemple, un client de Sherbrooke a ré-

cupéré son véhicule 36 heures après le 
vol! » Ces outils intelligents peuvent se 
trouver sur Internet au prix de 25 $.

Sécuriser ses clés
D’autres précautions pourront vous évi-
ter pareille mésaventure. La courtière 
énumère les possibilités qui permettront 
de diminuer les chances de vous faire 
dérober votre bien.

« Les clés restent en sécurité dans une 
boîte en fer, car les ondes ne pourront 
pas transpercer la matière. Une barre 
sur le volant, fermée à clé, complique 
aussi la tâche des voleurs. »

« ‘’Si votre voiture est volée, 
pouvez-vous assumer la 

perte?’’ C’est une question 
de savoir assumer sa 

décision. » - Sarah Malouin

Devant ce phénomène, les assureurs 
souhaitent que leurs clients prennent 
conscience des risques sans tomber 
dans la paranoïa. « Certaines compa-
gnies exigent un système de repérage 
pour protéger le véhicule contre le vol, 

assure Sarah Malouin. Pour être sûr de 
leur fait, je pose toujours la question aux 
clients : ‘’Si votre voiture est volée, pou-
vez-vous assumer la perte?’’ C’est une 
question de savoir assumer sa décision. 
Tout en sachant qu’à Saint-Césaire, les 
transports en commun et les taxis ne 
sont pas aussi répandus. »

Il ne faut que quelques secondes pour voler une voiture. (Photo : Julien Dubois)

Se protéger contre le vol

Question aux lecteurs

Quelles seraient vos premières 

actions après avoir constaté le vol 

de votre voiture?

journaldechambly.com

SAAQ : La majorité des services
suspendus temporairement
La Société de l'assurance automobile du Québec (SAAQ) déploie un nouveau

système informatique. Notre bureau de Beloeil demeurera ouvert pour

répondre à vos questions ou remplacer un permis perdu ou volé, mais il ne
sera pas possible d'effectuer vos transactions durant cette période.

Du 27 janvier au 19 février 2023
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La Césairoise Stacey Kuhn a levé la 
main pour recevoir l’aide offerte 
sur le territoire. C’est reconnais-
sante qu’elle sollicite sa travail-
leuse de proximité pour qu’elle lui 
prête main-forte.

Un texte de Jean-Christophe Noël 
jcnoel@journaldechambly.com

À quelques jours d’accoucher de son 
quatrième enfant, Stacey Kuhn utilise les 
services de proximité. C’est tout d’abord 
l’Entraide maternelle du Richelieu 
(EMRI) qui l’a dirigée vers l’organisme 
Lucioles, Coop de solidarité. Il y a un 
peu plus d’un an, Éloïse, accompagna-
trice famille, est entrée dans sa vie.  
« Elle donne un coup de main à la mai-
son », résume en une phrase Mme Kuhn.

Quand le père du troisième enfant et du 
tout dernier à venir et Mme Kuhn ont 
emménagé à Saint-Césaire, l’espace des 
lieux a été envahi de matériel. « Il y avait 
du stock! », explique-t-elle en imageant 
de hautes piles avec sa main. Éloïse est 
venue à leur rescousse en termes de 
gestion familiale afin de faciliter leur 
quotidien. Aérant la demeure, elle a no-
tamment rempli son véhicule de maté-
riel à répétition pour aller le porter à des 
organismes.

Toutes sortes d’aides
Éloïse contribue activement au mieux-
être de 16 familles actuellement. L’aide 
varie selon les besoins qui auront été 
établis lors d’une rencontre initiale avec 
la famille.

« Là, c’est beaucoup dans l’organisa-
tion, car on essaie d’épurer la maison. 
On n’a pas besoin d’autant de stock »,  
reconnaît Stacey Kuhn. Devant l’ac-
cumulation qui a pris une ampleur dé-
mesurée, la Césairoise est dépassée.  
« Toute seule, je ne sais pas dans quelle 
direction partir, par où commencer. Tu 
vois juste la grosse montagne », se rend-
elle à l’évidence. Lorsque les finances se 
font plus arides, Éloïse fait un crochet 
dans un centre d’action bénévole pour 

récupérer un panier de nourriture de 
dépannage.

Depuis novembre dernier, Stacey Kuhn 
est en arrêt de maladie à son travail. 
Après son quart de travail, trois enfants 
attendent à la maison la femme avan-
cée dans sa grossesse. Le conjoint étant 
camionneur, sa présence est irrégulière. 
« Je m’en allais en burnout. Des fois, 
juste l’appeler (Éloïse), avoir quelqu’un 
pour m’écouter, ça me fait du bien », 
témoigne avec gratitude la mère de fa-
mille dont les trois filles sont âgées de 
un, sept et huit ans.

« Ça fait quelques années 
maintenant que je 

demande de l’aide et ce 
n’est pas plus facile. C’est 
juste dur de piler sur ton 
orgueil. » - Stacey Kuhn

Demander de l’aide
Est-il difficile d’admettre avoir un ge-
nou au sol et de demander de l’aide?  
« Absolument!, répond sans hésitation 
la maman. Ça m’a tout pris pour deman-

der de l’aide à EMRI », ajoute-t-elle, re-
lativement à sa séparation en 2019. « Je 
me suis endettée pour me démerder. Ça 
fait quelques années maintenant que je 
demande de l’aide et ce n’est pas plus 
facile. C’est juste dur de piler sur ton 
orgueil. On dirait que tu te fais juger », 
admet ouvertement Mme Kuhn, qui, au 
moment de lire ces lignes, aura possible-
ment donné vie à son premier garçon.

« Ça peut être difficile pour certaines 
familles. II faut travailler plus fort avec 
elles pour montrer les bénéfices de 
l’aide. Mais pour d’autres familles qui 

sont rendues vraiment dépourvues, elles 
atteignent un point où elles acceptent 
toute l’aide », met en perspective l’ac-
compagnatrice famille.

Un service méconnu
Éloïse est la seule accompagnatrice fa-
mille à l’organisme Lucioles, Coop de 
solidarité. L’accompagnatrice famille est 
une intervenante qui travaille en équipe 
avec les parents, selon les besoins. Elle 
les écoute et apporte du soutien dans 
une approche humaine et sans juge-
ment. Elle peut rencontrer les familles à 
domicile et peut se déplacer partout sur 
le territoire du CLSC du Richelieu. Elle 
est en lien avec les ressources du mi-
lieu et peut guider vers les services qui 
conviennent. Que les problèmes soient 
d’ordre financier, une séparation, de la 
fatigue, de l’isolement, du stress, des in-
quiétudes au sujet des enfants, elle est là 
pour aider à y voir plus clair.

Le service est gratuit, confidentiel et 
sans liste d’attente.

Le bâtiment, installé à Saint-Mathias-sur-Richelieu, accueille la garderie les Fraco-Mousses, dont Lucioles est 
aussi le titulaire de permis. Lucioles coordonne trois principaux projets dédiés à la petite enfance et aux familles : 
le service d’accompagnatrice famille, des activités et des initiatives en orthophonie communautaire et la garderie 
les Fraco-Mousses. (Photo : courtoisie - Mélanie Grenier, photographe)

La chambre du bébé de Stacey Khun est désormais prête à accueillir le poupon. (Photo : Jean-Christophe Noël)

Demander de l’aide
Projet sur le travail de proximité

Question aux lecteurs

Qu’est-ce qui vous retient à 

demander de l’aide lorsque vous 

en avez besoin? 

journaldechambly.com

Frédéric Khalkhal
Directeur de l’information

Jean-Christophe Noël
Journaliste

Alexandra Vieille
Journaliste

Frank Jr Rodi
Journaliste

Julien Dubois
Journaliste
(Initiative de journalisme local)

L’INFORMATION L’INFORMATION 
VÉRIFIÉE

journaldechambly.comSuivez-nous :

Tous les JOURS!
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Les candidatures de deux orga-
nismes du territoire ont été rete-
nues dans le cadre du projet pilote 
sur les retombées du travail de 
proximité auprès des familles iso-
lées dans une communauté.

Un texte de Jean-Christophe Noël 
jcnoel@journaldechambly.com

Le Carrefour familial du Richelieu, à 
Chambly, et Lucioles, Coop de soli-
darité, à Saint-Mathias-sur-Richelieu, 
sont les organismes en question. Les 
deux entités travailleront de pair dans 
ce projet pilote. L’initiative vise à offrir 
un meilleur soutien aux familles qué-
bécoises en situation de vulnérabilité. 
Suzanne Roy,  ministre de la Famille 
et députée de Verchères, dépeint une 
famille vul

« On cible particulièrement les fa-
milles que l’on ne retrouve pas ou 
peu à l ’ intérieur des organismes  
communautaires », précise Mme Roy.

« On se trouve à faire le pont entre les 
familles et les organismes et à faire 
connaître les ressources », résume 

Marie-Odile Côté, directrice chez 
Lucioles, Coop de solidarité.

En tout, ce sont 50 organismes commu-
nautaires famille ou centres de pédia-
trie sociale en communauté, répartis 
dans 13 régions du Québec, qui ont 
été sélectionnés à la suite d’un appel 
de projets qui s’est tenu à l’automne 
2022. Ils se partageront une enveloppe 
de 9 millions de dollars sur trois ans. 

De façon concrète, ce sont 55 000 $ an-
nuellement qui seront alloués au projet 
localement. Ce financement permet-
tra de payer les services d’Éloïse, ac-
compagnatrice famille. Celle-ci épaule 
Stacey Kuhn et sa famille (voir article 
page 4).   

Travailleurs de proximité
Les travailleurs de proximité des orga-
nismes joindront les « familles isolées 

» directement dans leur milieu de vie. 
Les rencontres pourront se faire, à do-
micile, en lien avec les écoles, dans des 
parcs, lors de loisirs, etc. À terme, le 
projet devrait permettre de dresser un 
constat des retombées de ce déploie-
ment de travailleurs de proximité et 
de l’effet de leurs interventions dans 
la collectivité. Cynthia Rousseau, di-
rectrice générale (DG) du Carrefour 
Richelieu, rappelle que les organismes 
sont là pour toutes les familles en rai-
son des besoins qui diffèrent. « Tu n’as 
pas besoin d’avoir des difficultés finan-
cières ou d’être dans la rue », nuance 
la DG quant à l’éventail de la clientèle 
à aider.

Une équipe de chercheurs se joindra 
au projet pilote. Elle accompagnera 
les travailleurs de proximité à travers 
l’expérimentation et la documenta-
tion parmi différentes approches d’in-
tervention auprès des familles. « Cela 
nous permettra une meilleure analyse 
des résultats que l’on a sur le terrain 
», ajoute Suzanne Roy, ex-mairesse de 
Sainte-Julie. La suite du projet sera 
connue au bout de ces trois années, 
après analyse.

Marie-Odile Côté, directrice chez Lucioles, Coop de solidarité, Éloïse, accompagnatrice famille, et
Cynthia Rousseau, directrice générale au Carrefour familial du Richelieu. (Photo : Jean-Christophe Noël) 
 

Situation de vulnérabilité
Projet sur le travail de proximité

fgchocolatiers    

fgchocolatiers

1634, avenue Bourgogne, Chambly

450 447-4707

fgchocolatiers.com

Prenez note que notre boutique est temporairement relocalisée, deux immeubles sur votre droite.

 
Gâtez les amours de votre vie avec 

nos gourmandises chocolatées!
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Le Club d’échecs de Chambly pro-
posera en avril le premier tour-
noi d’échecs au nom du président 
et fondateur du club, Germain 
Laplante. Ce sont 180 joueurs qui 
sont attendus, dont le champion du 
monde de moins de 18 ans.

Frédéric Khalkhal 
fkhalkhal@journaldechambly.com

Au Presse Café de Chambly, un endroit 
prisé par le Club d’échecs de Chambly 
lorsque ses membres s’exercent à cette 
activité, Germain Laplante, président-fon-
dateur du club, et Miguel Otiniano, co-
directeur du club et membre du conseil 
d’administration, ont donné rendez-vous 
au journal. L’objectif, parler d’une grande 
première dans le monde des échecs de 
Chambly. « Les 28, 29 et 30 avril, au 
Pôle culturel de Chambly, se déroulera 
le Tournoi Germain Laplante en l’hon-
neur du fondateur de ce club », a indiqué  
M. Otiniano.

Cela fera 45 ans, soit depuis le 6 février 
1978, que le joueur d’échecs invétéré se 
donne corps et âme pour faire du Club 
d’échecs à Chambly une référence sur la 
Rive-Sud, secteur de Montréal. À 67 ans, 
« Germain est toujours là. S’il ne se pré-
sente pas à une rencontre, à un tournoi, à 
un événement, c’est qu’il est malade. On 
ne pouvait pas faire un tournoi sans l’ap-
peler le Tournoi Germain Laplante. Tout 
ce qu’il a fait, il l’a fait bénévolement. »

« Germain est toujours là. 
S’il ne se présente pas à une 

rencontre, à un tournoi, à 
un événement, c’est qu’il est 
malade. » - Miguel Otiniano

M. Laplante, très honoré de la surprise 
que lui a préparée son conseil d’adminis-
tration, d’avoir son nom désormais ratta-
ché au tournoi d’échecs de Chambly, s’en 
amuse. « Ça me fait vieillir. » En avril, il 
sera derrière son échiquier, prêt à rendre 
fous les rois et les reines de la discipline, 
et il ne sera sûrement pas un simple pion 
dans la compétition. De plus, il ne fera 

pas cavalier seul, car les organisateurs 
attendent 180 participants pour cette pre-
mière édition du tournoi.

Du beau monde
« Le tournoi sera homologué par la 
Fédération québécoise des échecs, avec 
des arbitres officiels et des compétiteurs 
de prestige », met de l’avant M. Otiniano. 
Et c’est sans compter la présence du 
champion du monde d’échecs de moins 
de 18 ans, Shaun Rodrigue-Lemieux, un 
Montréalais, ou encore de huit maîtres 
d’échecs. Jean Hébert sera aussi de la 
partie, un maître international qui a pris 
la 6e place d’un tournoi italien.  Il a aussi 
été champion du Canada à 31 ans d’inter-
valle, en 1978 et en 2009, et plusieurs fois 
champion du Québec. Mais le tournoi est 
ouvert à tous. Les meilleurs se confron-
teront dans une catégorie A, et les moins 
habitués, dans une catégorie D. « Au to-
tal, il y a une bourse de 6000 $ à partager 
entre toutes les catégories. Il n’y a jamais 
eu de prix pour les femmes, mais pour la 
première fois, et pour les encourager à 
venir jouer aux échecs, il y aura un prix 
de 100 $ pour la meilleure d’entre elles 
», met de l’avant M. Laplante, qui aime-
rait voir plus de présence féminine dans 
le Club.

Le Club d’échecs de Chambly bénéfi-
cie, année après année, d’une réputation 
grandissante. À tel point que, alors que 
dans les villes voisines les clubs d’échecs 
connaissent des difficultés, celui de 
Chambly ne cesse de croître. Avec 120 
membres, dont 44 enfants de 5 à 13 ans, 
c’est même devenu le plus important sur 
la Rive-Sud près de Montréal. Les ven-
dredis et dimanches, de 10 h à 13 h au 
Presse Café de Chambly, les membres 
s’adonnent à leur plaisir. Le mercredi, 
ce sont cinq professeurs qui enseignent 
l’art du roque aux enfants, de 18 h à 19 h.  
« Nous voyons un bel engouement pour 
les échecs et il est fort probable que bien-
tôt, nous ayons besoin d’un sixième pro-
fesseur », précise M. Otiniano.

Pour disposer d’un pouvoir attractif 
encore plus grand, le Club s’est mis à 
se faire connaître sur les réseaux so-
ciaux, tient à jour régulièrement son 
site Internet et peut compter sur neuf 
membres engagés de son conseil d’ad-
ministration. « Il y a un regain de mo-
dernité au sein du club depuis un an et 
demi et tout le monde y contribue. Nos 
membres sont de plus en plus nom-
breux et viennent de partout », d’ajouter  
M. Otiniano

Au Pôle culturel
Comme chaque année, le tournoi, qui a 
désormais un nom, se déroulera au Pôle 
culturel de Chambly. « La Ville nous 
donne un gros coup de main pour te-
nir cet événement. Nous ne payons que 
l’électricité des locaux que nous fournit 
pour l’occasion la Ville de Chambly. La 
mairesse devrait être là pour le lance-
ment du tournoi », explique M. Laplante, 
qui attend avec impatience le lancement 
de son tournoi.

En chiffres
Cadence de jeu : 1 h 30 pour la partie + 
incrément de 30 secondes par coup.

Quatre sections : (A) ouverte, (B) réser-
vée aux joueurs avec une cote inférieure 
à 1900, (C) -1600 et (D) -1300.

Frais d’inscription par section : (A) 65 $, 
(B) 60 $, (C) 55 $ et (D) 50 $.

Horaire des rondes : (Ronde 1) 28 avril 
19 h, (Rondes 2 et 3) 29 avril 10 h et 16 h, 
(Rondes 4 et 5) 30 avril 9 h et 15 h.

 

                                                              

De gauche à droite : Germain Laplante, Jacqueline (travaillant au Presse Café) et Miguel Otiniano. (Photo : Frédéric Khalkhal)

Pour l’amour des échecs
Tournoi Germain Laplante

1668, avenue Bourgogne, bureau 204

Chambly, QC  J3L 1Z1

450 658-6516
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Olivier Comtois, O.O.D.

Fondateur de monsieur 
Lunettes, la lunetterie 
communautaire de la 
Montérégie

C H R O N I Q U E 

LUNETTES

La résistance aux 
égratignures et ses limites 
C’est déjà arrivé à pratiquement tout porteur de 

lunettes. Je parle ici de constater que l’on a une 

ligne agaçante dans ses lunettes. Appelez ça une 

rayure, une égratignure ou une « scratch », ça reste 

fort dérangeant!

Il existe des traitements qui évitent de rayer ses 

verres chaque fois. C’est le fameux traitement 

« résistance aux égratignures ». Ce traitement 

s’applique sur les lentilles pour éviter qu’elles se 

rayent, du moins, autant que possible. C’est un 

vernis transparent en surface qui est plus résistant 

que la lentille de plastique avec laquelle on 

fabrique maintenant les verres correcteurs.

Pour la plupart des consommateurs, c’est le « anti-

égratignures ». Mais des lentilles qui ne se rayent 

pas, ça n’existe pas. Même les lentilles fabriquées 

en verre (vitre) peuvent se rayer (remarquez qu’elles 

ont pratiquement disparu du marché). 

On peut rayer des lentilles de mille et une façons, 

mais voici les plus « populaires » : les échapper par 

terre, les poser sur une table directement sur la face 

des verres, les frotter à sec avec son chandail ou sa 

chemise, ou encore en les cognant contre un objet 

dur. Les verres sont généralement garantis contre 

les rayures dites de surface, c’est-à-dire lorsqu’elles 

ne traversent pas le vernis protecteur. Si votre 

ongle accroche la rayure, c’est signe qu’il y a eu un 

impact important, que le choc a traversé le vernis 

et, dans ce cas, ce n’est généralement pas couvert.

Je suis ouvertement contre les lentilles dites 

« nues », donc sans aucun traitement. Elles 

se rayent extrêmement facilement. Je crois 

fermement qu’il faut toujours ajouter un traitement 

résistant aux égratignures. Comme dans tout, 

il existe des qualités et quelques produits de 

certaines compagnies sont plus efficaces que 

d’autres, mais ils sont tous bons jusqu’à un certain 

degré.

Pour ce qui est de tous les autres traitements, les 

anti-reflets, les photochromiques ou autres, ils 

arrivent toujours aussi avec une résistance aux 

égratignures. Ce vernis résistant aux égratignures 

est le seul traitement que vous pouvez acheter 

séparément. Vos choix sont soit des verres nus, soit 

un vernis résistant aux égratignures, soit un autre 

traitement combiné avec le vernis résistant aux 

égratignures.

Pour savoir si vous devriez avoir ou pas d’autres 

traitements sur vos lentilles, je vous conseille d’en 

parler avec votre opticien, mais, dans tous les cas, 

assurez-vous d’avoir au moins celui-ci!

Un temps discret, le froid s’est implanté en fin de semaine. Les paysages d’hiver 

sont de retour pour plusieurs jours, en témoigne l’eau gelée qui se manifeste aux 

fenêtres des habitations. (Photo : Robert Gervais)

C’est avec tristesse que j’apprends 

ce qui s’est passé à la paroisse 

Saint-Angèle-de-Monnoir.

Je suis triste pour cette communau-

té et aussi pour tous les bénévoles 

qui œuvrent partout dans la socié-

té. Malheureusement, cet événe-

ment pourrait jeter une ombre de 

méfiance sur les bénévoles.

J’ai travaillé près de 30 ans avec et 

pour des bénévoles (entre 300 et 400 

personnes) et plusieurs avaient des 

postes stratégiques de confiance; 

cependant, ils étaient formés et 

encadrés.

Loin de moi l’idée de jeter un blâme 

sur les administrateurs, à qui revient 

la responsabilité de la fabrique et de 

tout ce qui touche le fonctionnement 

d’une paroisse. Cependant, je me 

questionne à savoir si les personnes 

en poste connaissaient les « rôles et 

les responsabilités des administra-

teurs » et la « gestion du personnel 

bénévole ». Voyez-vous, des forma-

tions existent pour ça et peu d’or-

ganismes (associations de loisirs, 

paroisses et autres) y ont recours. 

La pensée magique ne doit plus nous 

habiter. Dommage que les adminis-

trateurs de cette paroisse aient à 

vivre ce cauchemar, mais il ne fau-

drait pas évincer les bénévoles et 

éviter de s’adjoindre leur générosité.

Seulement se donner des outils pour 

bien les encadrer et tous seront ga-

gnants pour une communauté tissée 

serrée et en santé.

Diane Lagacé

Garder la foi envers le bénévole

Quelle idée merveilleuse que de 

mettre un autre feu de circulation 

sur la 112. Ça ne ferait qu’aggraver 

ce qui est déjà passablement pénible, 

l’accès à la ville de Chambly (et les 

autres villes par surcroît) durant 

les heures de pointe du matin et du 

soir. Madame la mairesse, Alexandra 

Labbé, je croyais qu’un comité avait 

été créé pour vérifier et améliorer 

l’accès à la ville. Est-ce que l’ajout 

d’un feu de circulation fait partie 

des recommandations dudit comi-

té? Je suis semi-retraité et je travaille 

dans Chambly. Donc, cet ajout, si ça 

se concrétise, ne m’affectera pas. 

Cependant, j’ai subi ce trafic pen-

dant plus de 30 ans. Comme plu-

sieurs autres citoyens de Chambly 

qui le subissent encore aujourd’hui. 

Étant donné que le trafic est en 

constante augmentation depuis que 

la population de Chambly ne cesse 

d’augmenter, un feu de circulation 

supplémentaire ne fera rien de bon.

Gaétan Hamel

Une circulation qui interroge
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Le projet EntrepreneurEs a lan-
cé sa quatrième édition. Il vise à 
récompenser les femmes chefs 
d’entreprises sur le territoire de la 
Chambre de commerce et d’indus-
trie Vallée-du-Richelieu (CCIVR).

Julien Dubois 
Initiative de journalisme local 
jdubois@journaldechambly.com

À l’heure de lancer la quatrième édition, 
Gilles Sigouin a le sourire en pensant 
aux origines du projet EntrepreneurEs, 
qui récompense les femmes dirigeant 
leur entreprise à travers la Vallée-du-
Richelieu. « Au départ, cela devait être 
une exposition photos unique. Mais on y 
a pris goût. Cette année, nos œuvres sont 
mêmes sorties de la région afin d’être 
montrées dans le hall de l’UQAM. »

Le but de cette initiative est de mettre 
en valeur des projets professionnels de 
femmes vivant dans le secteur. « On a 
commencé à Chambly et aujourd’hui, la 
zone du concours s’étend jusqu’à Beloeil, 
se réjouit Gilles Sigouin. Le projet a pris 
une telle ampleur que nous avons décidé 
de créer un Organisme à but non-lucratif 
(OBNL). Après trois ans d’activité, nous 

avons pu démontrer que l’intérêt existe 
autour de cette initiative. »

Gilles Sigouin dirige l’OBNL. Il est épau-
lé par Annick Cormier, copropriétaire 
de la microbrasserie Délires et Délices 
de Chambly, Josée Cloutier, directrice 
principale, comptabilité et impartition 
chez Demers Beaulne, Julie Genest, 
présidente de CorpoRessources inc. de 
Chambly, et Pierre Cardinal, retraité actif 
dans la communauté d’affaires du bas-
sin de Chambly et ancien président de la 
Chambre de commerce et d’industrie du 
Bassin de Chambly (CCIBC) pour former 
l’exécutif du conseil d’administration.

Les candidates seront récompensées se-
lon différentes catégories lors du gala au 
centre multifonctionnel de Carignan, le 
28 mai prochain.

Le nouveau comité dirige désormais l’OBNL Projet 
EntrepreneurEs. (Photo : Courtoisie)

Des femmes en affaires
Projet EntrepreneurEs

  DISPONIBLE POUR LIVRAISON  IMMÉDIATE!

*AVEC 2500$* D'ACOMPTE REQUIS
*CERTAINES CONDITIONS S’APPLIQUENT  
L’OFFRE EST POUR UNE DURÉE LIMITÉE. 

*
LOCATION À PARTIR DE 

699$
POUR 48 MOIS

AUDI Q5 2023

AUDI

1917, BOULEVARD SIR-WILFRID-LAURIER, SAINT-BRUNO-DE-MONTARVILLE •  450 653-7553  •  AUDISTBRUNO.CA
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La langue française est la langue commune de 
la nation Québécoise. Elle fait partie de notre 
histoire, de notre culture. Elle contribue à 
définir qui nous sommes.

Malheureusement, le français perd du terrain 
au Québec, tant pour ce qui est de la langue 
au travail, celle parlée à la maison ou en ce 
qui concerne la langue de consommation. 
Pendant 40 ans, les gouvernements qui se 
sont succédé ont trop peu agi pour protéger la 
langue française et en assurer la vitalité. Face 
à ces constats, l’heure est au réveil national. Il 
faut arrêter le déclin de notre langue et inverser 
la tendance.

La nouvelle Charte de la langue française, 
adoptée lors de la dernière législation, était 
nécessaire. Elle constitue le socle fondamental 
à partir duquel nous pouvons avancer pour la 
survie du français au Québec.   

Le 26 janvier dernier, le premier ministre m’a 
fait l’honneur de me nommer président d’un 
important groupe de travail, le Groupe d’action 
sur la langue française. J’y travaillerai avec 
plusieurs de mes collègues afin de déterminer 
les grandes orientations d’un ambitieux plan 
d’action gouvernemental qui sera mis en place 
au cours de l’année.

Chaque Québécois peut et doit aussi contribuer, 
à sa manière. Nous devons nous approprier 
notre culture et notre langue, en faisant la 
promotion, en demandant de nous faire servir 
en français. En s’assumant, simplement.

Nous devons tout faire pour que nos enfants 
et nos petits-enfants puissent eux aussi 
s’épanouir en français, au Québec. 
Nous poserons les gestes nécessaires. 
Ensemble.

JEAN-FRANÇOIS

Député de Chambly
ROBERGE
Ministre de la Langue française

Ministre responsable des Relations canadiennes et de 

la Francophonie canadienne

Ministre responsable des Institutions démocratiques

Ministre responsable de l’Accès à l’information et de la 

Protection des renseignements personnels

Ministre responsable de la Laïcité

2028, avenue Bourgogne
Chambly, Québec J3L 1Z6

PUBLICITÉ
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https://justesmilieux.com/
https://posasdm.org/


Le Centre de femmes Ainsi soit-elle 
propose désormais un accompa-
gnement concernant l’interruption 
volontaire de grossesse. Un point 
crucial, selon l’association.

Julien Dubois 
Initiative de journalisme local 
jdubois@journaldechambly.com

« Je suis prête à aller en prison pour 

le droit à l’avortement. » Josée Daigle, 

directrice du Centre de femmes Ainsi 

soit-elle, est heureuse d’annoncer que 

désormais, les femmes qui souhaitent 

faire une interruption volontaire de 

grossesse ou qui l’ont subie peuvent 

trouver du soutien auprès de l’asso-

ciation. « Nous allons être plusieurs 

à être formées pour accompagner ces 

femmes. Avant une IVG, les femmes 

réagissent selon leur situation. Les 

idées sont très claires pour certaines, 

alors qu’il peut y avoir d’autres enjeux 

pour les autres. Après l’opération, un 

sentiment de culpabilité ou de honte 

peut subsister. On est là pour aider 

ces femmes. » Ce service vient renfor-

cer la palette de soutiens que le centre 

offre aux femmes. « On intervient se-

lon trois axes principaux : la violence, 

la santé et la pauvreté, rappelle Josée 

Daigle. L’après-pandémie a été difficile 

pour beaucoup, si bien que la demande 

d’aide a considérablement augmenté. 

Des avocats et des docteurs nous ré-

fèrent, car des femmes subissent de 

la violence intérieure. On est là aussi 

pour briser la solitude. »

Au fil du temps, l’influence d’Ainsi soit-

elle s’est renforcée au point de couvrir 

le territoire du CLSC du Richelieu. « 

Auparavant, les femmes devaient aller 

jusqu’à Montréal pour bénéficier de 

services, explique la directrice. On les 

guide beaucoup dans les services de la 

santé. Désormais, nous recherchons un 

médecin ou une infirmière qui pourrait 

venir une fois par mois. Ce serait un 

cap important pour notre communauté 

même si, pour le moment, nous colla-

borons bien avec le réseau. »

Les cadres d’Ainsi soit-elle aident les femmes en difficulté. (Photo : ©LumaStudios - Gilles Sigouin)

Accompagner l’IVG
Ainsi soit-elle

Question aux lecteurs

Pour quelle raison avez-

vous déjà consulté un centre 

communautaire?

journaldechambly.com

Riverside…
une équipe  

exceptionnelle!

Riverside…
an exceptional  

team! 

We would like to warmly acknowledge the excellence of the Riverside team.  

We are deeply grateful for the contribution of all its members. We are witnessing

their immeasurable talents that are expressed daily in our establishments.

Thank you to the teachers, professionals, support staff, and school and centre 

administrators for your ongoing commitment. You are amazing!

Nous souhaitons souligner chaleureusement l’excellence de l’équipe Riverside. Nous sommes 

profondément reconnaissants de la contribution de tous ses membres. Nous sommes témoins 

de leurs incommensurables talents qui s’expriment au quotidien dans nos établissements.

Merci aux enseignant(e)s, aux professionnel(le)s, au personnel de soutien et aux directions 

d’établissements pour l’engagement dont vous faites preuve continuellement.  

Vous êtes extraordinaires !

Riverside…
an exceptional 

eam! 

rsb.qc.ca
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Une passion tenace

François a découvert le monde fascinant de l’impression 

à 10 ans, en se demandant comment étaient créées 

les étiquettes autocollantes qu’il trouvait dans ses 

boîtes de céréales. Plus tard, lorsqu’il travaillait 

dans l’aménagement paysager, il passait devant une 

imprimerie chaque matin. « Je me suis dit qu’un jour 

j’allais cogner pour découvrir comment ça fonctionne 

l’imprimerie. » De fil en aiguille, François a obtenu son 

premier emploi dans une imprimerie à cette même usine 

d’impression, devant 23 presses qui fabriquaient des 

étiquettes autocollantes!

L’accomplissement d’un rêve d’enfance

En 2005, François donne naissance à Impressions 

Flexoplus dans son salon. En tant que revendeur, il a 

su tisser des liens avec ses clients qui se sont mis à lui 

demander directement de leur imprimer des bannières 

et des affiches grand format. Grâce à ses apprentissages 

et son développement auprès de ses clients, François a 

l’opportunité, en 2016, d’acheter l’entreprise où il se 

trouve actuellement.

Une gamme de produits diversifiées

François se présente régulièrement à ses clients avec 

cette phrase : « Tout ce qui s’exprime s’imprime. » 

L’équipe d’Impressions Flexoplus va toujours proposer le 

meilleur support visuel disponible afin de diffuser votre 

graphique, et ce, peu importe le support. Chandails, 

tasses, livres, automobiles, tout est à votre portée avec 

l’accompagnement qu’offre François à tous les niveaux de 

création. « Si je vous dis non, c’est que c’est impossible à 

réaliser! Ou bien il me fera plaisir de vous accompagner 

chez un autre fournisseur! » Il offre aussi la possibilité de 

créer des projets sur mesure avec vos cartes d’affaires, vos 

dépliants ainsi que les fameuses étiquettes autocollantes!

Sa plus grande fierté

Sa belle relation avec ses clients est la plus grande fierté 

de François dans cette aventure. « Ma plus grande fierté, 

c’est d’avoir pu amener cette expérience client à maturité. 

Ma philosophie a toujours été d’être heureux au travail, 

c’est la base! C’est en étant heureux chez Flexoplus que 

nous réussissons à prendre nos clients au sérieux. Nos 

échanges sont plus francs et nous développons une 

expérience humaine avec eux. Nos clients n’ont plus le 

goût de partir! »

En conclusion, Impressions Flexoplus saura satisfaire tous 

vos besoins en matière d’imprimerie.  En plus d’offrir tous 

les services d’impression numérique, commerciale et par 

sublimation thermique, ses graphistes et infographes 

d’expérience peuvent aussi réaliser pour vous le projet 

que vous avez imaginé!

F É

Impression commerciale, impression grand format, cartouches d’encre

2417 boul. Industriel, Chambly

514 587-8055–flexoplus.caFrançois Bernard

TOUT CE QUI S’EXPRIME S’IMPRIME
Quel bonheur de découvrir Impressions Flexoplus avec son propriétaire, François Bernard. Il nous accueille 

au cœur de son entreprise dans la salle de production des grands formats.

 « Nous avons aussi eu à accomplir des projets un peu plus fous! 

Le plus fou est certainement celui qu’on a réalisé pour la Ville de Chambly.  

Nous devions imprimer une grande fresque pour couvrir toutes les fenêtres de 

l’édifice Joseph-Ostiguy. »

PARTENAIRES RÉALISATION

▲▲
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IMPRESSIONS FLEXOPLUSIMPRESSIONS FLEXOPLUS
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La fiducie REM a acheté une terre de 
33 hectares à Carignan. Son objectif 
est de préserver des terres agricoles 
contre les envies de développement 
autour du Réseau de transport mé-
tropolitain.

Julien Dubois 
Initiative de journalisme local 
jdubois@journaldechambly.com

L’arrivée prochaine du REM (Réseau ex-

press métropolitain) sur Brossard offre 

une multitude d’opportunités. Parmi 

elles, les promoteurs immobiliers ver-

raient bien la création de logements, de 

tours de bureaux ou de magasins. Sauf 

qu’en ce moment, les terres aux alen-

tours de la future station de Brossard, 

autour de la jonction des autoroutes 10 

et 30, sont dédiées à l’agriculture. 

Pour que ce patrimoine agricole perdure, 

la fiducie REM vise l’achat de terrains 

afin d’aider les agriculteurs, dont la pro-

fession pourrait bien se trouver pénalisée 

par l’augmentation du prix au pied carré. 

Ce qui est le cas d’un espace de 33 hec-

tares à Carignan, situé à proximité.

Comme tout le monde, l’explosion des 

prix a frappé de plein fouet les agri-

culteurs souhaitant lancer leur affaire. 

Freinés aussi par l’inflation générale au 

Le prix des terres agricoles est un obstacle pour les                                                               jeun

Une terre  d’agriculture
Fiducie REM

833, AVENUE DE SALABERRY, BUREAU 103, CHAMBLY, J3L 1R5  I  BUREAU : 450 658-8211

MASSICOTTE & GRÉGOIRE
c h a m b l y - i m m o b i l i e r . c o m

Sylvie Grégoire 
Courtier immobilier résidentiel 

514 265.9907514 442.7424

Richard Massicotte
Courtier immobilier résidentiel I commercial
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855, av. De Salaberry, bureau 103, Chambly  J3L 1R5

Cellulaire : 514 591-1889  Bureau : 450 658-8211

Suivez-moi 
surOPTEZ 

POUR LA 
TRANQUILITÉ
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BESOIN DE PROPRIÉTÉ À VENDRE
ÉVALUATION GRATUITE DE LA VALEUR 

MARCHANDE DE VOTRE PROPRIÉTÉ
                          JE SUIS À VOTRE SERVICE 7/7 ET CE DEPUIS 1981 !!!

nicolegingras.comNic� e Gin� as

MAISON ET GARAGE 

140-Secteur recherché et homogène, 

maison mobile sur son propre terrain 

de 12151 pi.ca., garage détaché 

récent, belle cour arrière et remise. 

Intérieur chaleureux, 3 chambres 

à coucher, grand salon et nouvelle 

armoire dans la cuisine. Occupation 

immédiate!

Pierre Bessette

514 820-9099 

pbessette@remax-quebec.com

C O U R T I E R  I M M O B I L I E R 
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NOUVEAU

1255- Duplex bien situé et 

entretenue avec fierté depuis 

33 ans, près des services, écoles, 

parc, transport en commun et 

grandes artères . Remise double, 

belle cour arrière et chaque locataire 

a son stationnement pour 

3 a 4 véhicules. Bienvenue!

Un notaire S.V.P. inc.

pour... mon mariage  l’achat de ma maison
 mon testament  mon mandat en cas d’inaptidude
 ma nouvelle hypothèque  me partir en affaires
 régler une succession  me conseiller et m’aider

630, rue Claude de Ramezay 

Marieville (Québec)  J3M 1J7

450 460-7101   514 817-1080

Me Diane Lépine
Notaire et conseillère juridique
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moment d’acheter des machines, de l’es-
sence ou des animaux, les exploitants 
voient la possibilité de lancer leur entre-
prise se réduire devant l’immense crédit 

à la banque qui les attend. C’est à ce mo-
ment que la fiducie REM entre en jeu. « 
Le prix des terres est un véritable enjeu 
au Québec, souligne Julie Bissonnette, 

présidente de l’organisation. Nous ache-
tons la surface en vente au prix du mar-
ché et nous la rendons possible à la 
location aux agriculteurs. La pression 
existe sur cette profession, d’autant que 
le développement urbain s’accélère par 
endroits. Pour preuve, moins de 2 % des 
terres de la province sont dédiées à l’agri-
culture! »

Regroupement indépendant
La fiducie REM ne représente pas un 
antagonisme par rapport au dévelop-
pement du REM. « Nous sommes un 
regroupement de membres de l’Union 
des producteurs agricoles, de la Caisse 
des dépôts et d’indépendants. Notre but 

est de geler les prix des terres, poursuit 
Julie Bissonnette. La rentabilité est com-
pliquée dans la profession. Les jeunes 
doivent payer très cher pour reprendre 
une affaire. Mais on ne peut pas en vou-
loir à un retraité de revendre au maxi-
mum son affaire qui est toute sa vie. » 
D’ailleurs, le terrain acheté à Carignan 
possède déjà une exploitation et un jeune 
agriculteur pourra louer un bout de terre 
pour développer sa propre affaire de son 
côté.

La mission de la fiducie tient à cœur Julie 
Bissonnette, qui assure que la profession 
détiendrait un sacré potentiel au Québec. 
« Les écoles d’agriculture affichent com-
plet. En constatant les difficultés pour 
lancer son affaire, on peut affirmer qu’il 
faut être vraiment passionné pour le 
faire. Aussi important, ces terres agri-
coles sont le garde-manger du Québec. 
Les gens ne s’en rendent pas forcément 
compte, mais on était bien contents de 
pouvoir compter sur nos exploitations 
dans la province pendant la pandémie. 

D’autres fiducies agricoles existent au 
Québec afin de garantir des espaces mi-
nimaux à l’agriculture ou à l’élevage.

es agricoles est un obstacle pour les                                                               jeunes exploitants. (Photo : Julien Dubois)  

Une terre  d’agriculture

« Nous achetons la surface 
en vente au prix du 

marché et nous la rendons 
possible à la location aux 

agriculteurs. »  
- Julie Bissonnette

Vous voulez vendre ou acheter, 
CONFIEZ-MOI VOS PROJETS !

514 892-7973

Yannick GingrasYannick Gingras
Courtier immobilier

Re/Max Évolution
1055, boul du Séminaire – bureau 302

St-Jean-sur-Richelieu J3A 1R7
Tél. : 450 349-5868
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yannickgingras.com

2021

URGENT BESOIN DE PROPRIÉTÉS À VENDRE.

ÉVALUATION GRATUITE !! Disponible 7 jours sur 7  

Chambly, secteur très recherché!
CLÉ en main! Nombreuses rénos effectuées!
S-sol aménagé! Foyer au bois! Piscine creusée! 
et +++ Centris 10322978

* À QUI LA CHANCE *

Marieville
580, rue Robert 

* VENDU *

Marieville
2633 des Iris

* VENDU * 

Carignan
3111,  rue des Galets

* VENDU *

Acheté via mes services !

Saint-Hubert
5880 Terrasse Boisvert

Situé dans secteur mature de Chambly! Bâtisse 
parfaite pour bureau de notaire, avocat ou autres!
Très bien entretenu au fi ls des ans!Nombreux 
stationnements!Terrain de 10 500 pc!  
Centris 9974274

* CHAMBLY * * VENDU  * 

St-Mathias, secteur très recherché à pied 
de l’école Pointe-Olivier! Très spacieuse & 
lumineuse!4 chambres & 2 salles de bain !
Belle cour arrière très intime! Garage détaché & 
chauffé! Centris 13606565

* AU COEUR DE ST-MATHIAS *

Marieville 
2237 rue Ostiguy

Carignan
1350 Grande-Allée

* VENDU ** VENDU *

Richelieu, magnifi que propriété ayant subi de 
nombreuses rénovations! Ultra lumineuse! 
Plafonds cathédral! Foyer au bois! Une cour à 
faire rêver aménagée avec piscine creusée! 
Centris 12814568

 * À LOUER *

Marieville, très beau local situé au coeur de 
la ville! disponible immédiatement! Excellent 
potentiel! Contactez-moi pour infos! 
Centris 14513135

BORD DE L’EAU! Richelieu, superbe split-level ayant 
subi de nombreuses rénovations! Terrain de plus de 
24 000pc! Garage double!Une raretée, n’attendez-pas! 
Centris 9196491

* COUP DE COEUR ** NOUVELLE *
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C’est une manœuvre peu conven-
tionnelle qu’a déployée le musicien 
François Rossignol, fraîchement re-
venu de son séjour aux résidences 
des Récollets à Paris, pour accueillir 
son nouveau piano.

Un texte de Jean-Christophe Noël 
jcnoel@journaldechambly.com

« C’est un oiseau? C’est un avion? Non, 
c’est un piano! », ont pu constater 
les résidents de la rue où demeure le 
Chamblyen. Ce piano, un Yamaha UX-3 
de plus de 500 livres, peut se détailler 
approximativement dans les 20 000 $ 
lorsque neuf. C’en est un reconditionné 
qui a fait sa niche la semaine dernière 
chez François Rossignol.

Pour l’occasion, une grue dont le mât 
peut aller jusqu’à 80 pieds a été dépê-
chée. L’opération ajoute à la complexité 
de la livraison : fils électriques environ-
nants, proximité de la grue avec les mai-
sons avoisinantes, etc. Daniel, le grutier 
du moment, est expert en ce type de dé-
placement. « Il ne fait que ça (déplacer 
des pianos) », assure M. Rossignol. À 
son zénith, le piano a atteint une hau-
teur d’environ 60 pieds. Une hauteur 
suffisamment élevée pour jouer avec les 
nerfs de M. Rossignol. « Oh, my God! 
J’avais la patate dans la gorge. J’étais 
vraiment très nerveux », admet le prin-
cipal intéressé. À partir du moment où 
le piano a quitté le sol, il n’a pas été 
dans les airs plus de dix minutes. Le ta-
rif d’une location d’une grue de la sorte 
démarre à 450 $. Selon le périlleux du 
défi, des suppléments peuvent s’ajouter. 
Cela n’a pas été le cas ici. 

Peu de temps après, l’artiste étrennait 
son nouveau joujou. « Je ne le lâche pas 
depuis tantôt », admet-il, contacté plus 
tard dans la journée par le journal.

Deux mois à Paris
François Rossignol est de retour de 
France depuis le mois de janvier. Il y 
a passé deux mois. Tout comme en 
2019, le musicien a été à nouveau lau-
réat d’une bourse de résidence artis-
tique du Conseil des arts et des lettres 
du Québec (CALQ) à Paris, lui permet-
tant de séjourner aux résidences des 
Récollets. Le centre international d’ac-
cueil et d’échanges des Récollets re-
groupe des logements qui s’adressent à 
des chercheurs et à des artistes étran-
gers sélectionnés par des organismes de 
parrainage.

Le séjour de l’artiste ne s’est pas dérou-
lé comme entendu. « Ça a été une suite 
d’imprévus », établit le virtuose. Il est 
question notamment de « mauvaise com-
munication menant à des malentendus ».  
Par exemple, une salle devait avoir été 
réservée pour qu’il s’y produise. C’est 
avec surprise, sur les lieux, qu’il s’est 
fait dire qu’il devait entreprendre le pro-
cessus de réservation « alors que l’on 
avait déjà conclu que la salle était ré-

servée avant que j’arrive à Paris ». Se 
retrouvant le bec à l’eau, il blâme l’en-
tremetteur qui n’est pas allé au bout de 
la démarche. Les concerts de François 
Rossignol dans les salles prévues à cet 
effet à Paris n’ont pas eu lieu. « Il faut 
arriver très organisé à Paris. C’est diffi-
cile d’improviser sur place », retient-il.

Nouveau programme
Retroussant ses manches, François 
Rossignol a réorganisé son programme 
et s’est rabattu sur une autre option. In 

extremis, il s’est fait prêter une maison 
à Saint-Jean-de-Fos, dans le sud de la 
France. Quittant Paris, il est allé y pas-

ser une dizaine de journées. Dans la 
demeure gisait un piano. Muni de l’ins-
trument à cordes, qui se trouvait à por-
tée de doigts, il a composé un album de 
nouveau matériel. « C’était inattendu. 
Je ne m’en allais pas là-bas pour enre-
gistrer un album. C’était magique! », ex-
prime-t-il. Empilée sur d’autres projets 
en parallèle, la production de l’album 
progresse actuellement.   

Une ville de ressourcement 
M. Rossignol définit la Ville Lumière de 
lieu « exceptionnel » pour le ressource-
ment. Sur place, il a d’ailleurs profité de 
l’occasion pour explorer l’exposition 
Musicanimale, présentée au Musée de 
la musique de la Philharmonie de Paris. 

Le bestiaire sonore se trouve à être 
un premier pas de la Philharmonie 
dans le domaine de la bioacoustique. 
L’exposition Musicanimale tend l’oreille 
vers le vivant : vocalises d’oiseaux, stri-
dulations d’insectes, chants mélodiques 
de baleines et hurlements chorals de 
loup. Tout en démontrant l’influence des 
voix animales dans l’histoire de l’art et 
de la musique, le parcours questionne le 
devenir de la biodiversité et la dispari-
tion d’un patrimoine sonore en danger.

Cette thématique était en phase direc-
tement avec le sujet principal de re-
cherche de l’exilé musical. Il aborde la 
cohabitation avec le vivant et comment 
elle peut être une source d’inspiration 
contemporaine pour les artistes.  

Ambassadeur du Québec
Pour boucler l’aventure, le CALQ de-
mande un rapport de résidence. Au-delà 
de la création, des rencontres enrichis-
santes, de l’ajout de nouveaux contacts, 
le but premier de l’octroi de la bourse 
est de faire rayonner artistiquement 
le Québec à l’étranger. L’artiste se dit 
fier de cette responsabilité issue de la 
confiance qu’on lui a témoignée. 

« Le sentiment d’être ambassadeur a 
grandement motivé mes efforts pour 
échanger avec des artistes de partout 
dans le monde. C’est une sorte de pres-
sion positive, et je l’aime bien », termine 
François Rossignol.

Au terme de l’opération, le grutier a déposé le piano 
sur la corniche de la résidence de François Rossignol. 
Le mastodonte de plus 500 livres a ensuite dû être 
déplacé vers le salon, d’où il ne devrait plus bouger 
pour longtemps. (Photo : Jean-Christophe Noël)

Laura Gonzales, des Îles Canaries, est la créatrice 
de la muraille du mur extérieur, côté du boulevard 
Saint-Martin, de la résidence des Récollets à Paris. Elle 
et François Rossignol se sont liés d’amitié lors de la 
résidence du pianiste en 2019. (Photo : courtoisie)

François Rossignol qui se sauce le pied dans la mer 
Méditerranée, le temps d’une pause durant ses dix 
jours de composition. (Photo : courtoisie)

À son apogée, le piano a atteint une hauteur d’environ 60 pieds au-dessus de la maison de François Rossignol. 
(Photo : Jean-Christophe Noël)

Le piano volant
Retour des résidences des Récollets

« Oh, my God!  
J’avais la patate  

dans la gorge.  
J’étais vraiment  
très nerveux. »  

- François Rossignol
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Deux anciens élèves du secondaire 
de Chambly militent pour ramener 
le théâtre d’improvisation dans 
l’établissement scolaire. Un enga-
gement pour rendre des vies meil-
leures.

Julien Dubois 
Initiative de journalisme local 
jdubois@journaldechambly.com

Dans un monde classique, Sébastien 
Paquette et Zachary Lampron, au-
jourd’hui élèves au cégep de Saint-Jean-
sur-Richelieu, ne seraient certainement 
pas amis. « Lorsque je suis arrivé en 
secondaire un à Chambly, j’étais dans 
mes livres, rappelle le premier nommé. 
Mon souci était la performance. Outre 
les cours, je jouais beaucoup aux jeux 
vidéo avec un seul ami. Zachary était 
une classe au-dessus de la mienne et 
faisait partie des gars cool un peu inac-
cessibles. On était vraiment différents. »

Mais le théâtre d’improvisation a changé 
et les trajectoires des deux adolescents 
se sont rejointes sur scène. « Je faisais 
un essai pour rejoindre Les Audacieux, 
la troupe d’improvisation de l’école, 
poursuit Sébastien Paquette. Personne 
n’a aimé ma prestation sauf Zachary, qui 
a repéré du potentiel. J’ai appris par la 
suite qu’il était le capitaine de la troupe. 
Aujourd’hui, je suis son assistant pour 
entraîner les neuf jeunes du secondaire 
cette année. Notre objectif est de redon-
ner ses lettres de noblesse à cet art qui a 
changé beaucoup de choses en nous. »

Zachary Lampron est passionné d’im-
provisation et se souvient de moments 
importants pour lui dans son cursus sco-
laire. « On avait un potentiel énorme en 
secondaire. Nous étions d’ailleurs sou-
vent en finale du « Très grand Verglas », 
tournoi regroupant les meilleures 
équipes scolaires de la région. La COVID 
a mis un coup d’arrêt à l’improvisation 
en tant qu’activité parascolaire. On veut 
vraiment relancer cela à Chambly et par-
ticiper à ce tournoi. On sait qu’il existe 
une grosse demande chez les jeunes. 
Parmi eux, l’équipe d’improvisation 
sera un critère important concernant le 
choix de leur cégep. On veut en faire de 
même pour la secondaire de Chambly 
lorsque les secondaires 4 et 5 seront 
prêts dans l’établissement. »

Une motivation scolaire
Outre l’union des deux amis, le théâtre 
d’improvisation a changé quoi dans 
leur quotidien? « Moi? J’aurais arrê-
té l’école, assure Zachary Lampron,  
19 ans aujourd’hui. Les entraînements 
du mercredi soir étaient ma source de 
motivation pour poursuivre les études. 
Je me levais le lundi matin en sachant 
que dans deux jours, j’allais retrouver 
tout le monde au théâtre. D’ailleurs, j’ai 
poursuivi le cegep à Saint-Jean car je 
sais que l’impro est bonne là-bas. » Pour 
Sébastien Paquette, le contraste entre 
le jeune adulte de 18 ans et l’adolescent 

est aussi saisissant. « J’étais très aca-

démique, mais maintenant je me sens 
plus libre de penser. Je montre davan-
tage d’éloquence, je m’exprime facile-
ment en public. L’improvisation, c’est 
moins de chiffres, moins de pression. 
D’ailleurs, j’ai abandonné les sciences 
après une session. Je me suis rendu 
compte que je n’aime pas ça. Je me 
tourne aujourd’hui vers les sciences hu-
maines et la politique. Je m’amuse à dire 

que j’ai humanisé mon secondaire grâce 
à l’improvisation. Je sens que je suis une 
meilleure personne. »

Rire et faire rire, c’est une chose. Rire 
et faire rire devant un public, des cama-
rades de classe, des professeurs et des 
inconnus, c’en est une autre. « J’ai vrai-
ment évolué dans la façon de percevoir 
les jugements à mon égard, poursuit 
Sébastien Paquette. J’ai mis une coquille 

pour me protéger. Mon but n’est pas 
d’être meilleur que les autres; je reste la 
même personne que tout le monde. Mais 
j’ai osé me lever pour essayer de faire 
rire les autres. » De son côté, Zachary 
Lampron veut partager son vécu. « Je 
veux expliquer mon vécu aux jeunes. 
Il peut arriver que cela ne se passe pas 
bien à l’école. Oui, l’école passe avant 
tout, mais l’improvisation peut être une 
échappatoire pour décompresser. Je 
veux leur expliquer mon chemin. »

Sébastien Paquette et Zachary Lampron ne se seraient 
certainement jamais croisés sans l’impro. 
(Photo : Julien Dubois)

Les Astucieux du secondaire de Chambly veulent retrouver leur popularité pas si lointaine. (Photo : Courtoisie)

Le théâtre d’improvisation permet d’entrer dans un monde où tout est permis! (Photo : Courtoisie)

Exprimer ses talents
Théâtre d’improvisation

« Notre objectif est de redonner ses lettres de noblesse à 
cet art qui a changé beaucoup de choses en nous. »  

- Sébastien Paquette

Question aux lecteurs

Quelle activité parascolaire vous 

a permis de vous épanouir?

journaldechambly.com
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AVIS DE DÉCÈS

1981, boulevard De Périgny, Chambly

Tél. : 450 658-8551 • Fax : 450 658-1397

www.maison-desnoyers.com

LAUZIÈRE, née Loiselle, JEANNE 
1940-2022
De St-Mathias-sur-Richelieu, le 23 décembre 2022, à l’âge 
de 82 ans, est décédée Mme Jeanne Loiselle, épouse de 
M. Normand Lauzière.  Outre son époux, elle laisse dans le 
deuil ses enfants : Hugo (Émélie Beaudoin) et Julie (Francis 
Joannette), ses petits-enfants : Charlotte, Édouard et Félix, 
ses frères René (Lucie Noiseux), Paulin (Denise Hervieux) 
et Gabriel,  ses belles-soeurs, Francine, Germaine, Louise et 
Mariette, ainsi que plusieurs autres parents et amis.

La famille recevra vos témoignages de sympathie en l’église 
de St-Mathias-sur-Richelieu, le samedi 18 février 2023 à 14h 
suivi des funérailles à 15h. 
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AVIS DE DÉCÈSAVIS DE DÉCÈS

1981, boulevard De Périgny, Chambly

Tél. : 450 658-8551 • Fax : 450 658-1397

www.maison-desnoyers.com

BAILEY, RITA
1939-2023
À St-Jean-sur-Richelieu, le 29 janvier 2023, à l’âge de 83 ans, est décédée 
Madame Rita Bailey. Elle était l’épouse de feu Monsieur Maurice Messier. 

Elle laisse dans le deuil ses enfants Micheline (René), Nicole (Réal), 
Michel (Sylvie), Denise (Serge) et Claude, ses petits-enfants Nicolas 
(Karine), Olivier, Vivéka (Maxim), Steve et Vanessa, ses arrière-petits-
enfants Abby, Hope, Jason, Bianca et Emma-Rose, sa belle-soeur 
Rollande, ses neveux et nièces ainsi que plusieurs autres parents et amis.

La famille recevra les condoléances le samedi 11 février 2023 de  
14 h à 15 h à l’église de St-Mathias-sur-Richelieu, située au  
280, Chemin des Patriotes. Les funérailles auront lieu à 15 h en l’église.

La famille désire remercier le personnel de l’hôpital du Haut-Richelieu 
pour les bons soins prodigués.
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AVIS DE DÉCÈSAVIS DE DÉCÈS

1981, boulevard De Périgny, Chambly

Tél. : 450 658-8551 • Fax : 450 658-1397

www.maison-desnoyers.com

DUGAS, NORMAND  
1942-2023
À St-Jean-sur-Richelieu, le 26 janvier 2023, à l’âge de 81 ans, est 
décédée Monsieur Normand Dugas. Il était l’époux de Madame 
Édouardine St-Laurent. Outre son épouse, il laisse dans le deuil 
ses enfants Sylvain (Josée), Mario (Caroline) et Martin, ses 
petits-enfants Maude (Kevin), Camille (Brandon), Laurence 
(Jessy), Meggie-Rose et Juliette, son arrière-petit-fils Maïk , ses 
beaux-frères et belles-soeurs, ses neveux et nièces, ainsi que 
plusieurs parents et amis. La famille recevra les condoléances 
le samedi 18 février 2023 de 12h30 à 15h30 au Complexe 
funéraire Desnoyers de Chambly, situé au 1981 Boul De Périgny. 
Une liturgie aura lieu à 15h30 en la salle commémorative du 
Complexe. Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire 
par un don à l’Association pulmonaire du Québec via le lien 
suivant : poumonquebec.ca/faire-un-don/.
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AVIS DE DÉCÈSAVIS DE DÉCÈS

1981, boulevard De Périgny, Chambly

Tél. : 450 658-8551 • Fax : 450 658-1397

www.maison-desnoyers.com

Pierrette Bigonesse (Née Meunier)
1939-2023

À St-Jean-sur-Richelieu, le 30 janvier 2023, à l’âge 83 ans, est décédée 
Mme Pierrette Meunier, épouse de M. Jean-Guy Bigonesse.

Outre son époux, elle laisse dans le deuil ses enfants : feu Jean-Guy, 
France (Yvon), Alain (Henriette), Daniel et Sylvain (Chantal), ses huit 
petits-enfants et huit arrière-petits-enfants, ses sœurs Jocelyne et Diane, 
son frère Serge ainsi que plusieurs autres parents et amis.

La famille recevra les condoléances le samedi 11 février 2023 de 8h à 10h 
en l’église St-Joseph de Chambly, suivi des funérailles célébrées le même 
jour à 10h.

Des dons à la fondation Diabète Québec et la Fondation des maladies du 
cœur et de l’AVC seraient appréciés.
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PETITES ANNONCES CLASSÉES

Un seul numéro 1 866 637-5236

À NOS ANNONCEURS : Assurez-vous que le texte de votre annonce est exact dès sa parution, sinon il faut nous en aviser immédiatement. 
En cas d’erreur, notre responsabilité se limite uniquement au montant de l’achat de la première semaine de parution de votre annonce. 
Toute discrimination est illégale. 

Heure de tombée : vendredi 12 h

Heures d’affaires du service téléphonique : lundi au vendredi 8 h 30 à 12 h et de 13 h à  16 h 30.

Mode de paiement : 

POUR TOUT ACHETER ET TOUT VENDRE,   PRÈS DE CHEZ VOUS!

EMPLOI ET FORMATION

600 à 799100 à 299

IMMOBILIER

300 à 399

MARCHANDISE

400 à 599

SERVICES

900 à 999

VÉHICULES

800 à 899

ÉVÈNEMENTS SPÉCIAUX

OFFREZ-VOUS DES EXTRAS 

Informez-vous auprès de votre
téléconseiller.

✓ Encadré
✓ Couleur

✓ Titre centré
✓ Caractères gras

Profi tez également de la 
parution GRATUITE

de votre annonce sur 
VosClassees.ca.

Un seul numéro 1 866 637-5236

https://vosclassees.ca/
https://maison-desnoyers.com/
https://maison-desnoyers.com/
https://maison-desnoyers.com/
https://maison-desnoyers.com/


Lucy Maude Masseau-Cayer, une ré-
sidente de Chambly, souhaite avoir 
un maximum de votes en ligne du 
public pour accéder à la grande fi-
nale du concours Miss Québec.

Frédéric Khalkhal 
fkhalkhal@journaldechambly.com

Les concours Miss Québec, Miss Teen 
Québec et Miss Pré Teen Québec offi-
cialiseront le 21 mai 2023 les représen-
tantes d’un concours qui existe dans la 
province depuis 1956.

Cette année, Lucy Maude Masseau-
Cayer, une résidente de Chambly et 
étudiante au cégep, tentera de mettre 
la main sur la couronne de la gagnante.

« Une amie à mes parents m’en avait 
parlé avant la pandémie. J’y ai re-
pensé et puis je me suis inscrite sur 
le site Internet. L’organisation de 
Miss Québec m’a rappelée pour me 
dire que j’étais sélectionnée. Une 
équipe est venue pour me faire pas-
ser un entretien chez moi et m’ex-
pliquer comment cela se passerait »,  
raconte Lucy Maude, âgée de 18 ans, 
et les étapes se sont succédé jusqu’à 
l’étape ultime aujourd’hui, pour accé-
der à la finale.

À ce stade, elles sont une vingtaine, 
comme Lucy Maude, à convoiter le titre 
provincial pour ensuite représenter le 
Québec au Canada, et peut-être même 
par la suite le Canada au monde. « Plus 
jeune, j’ai toujours eu l’effet wow pour 
les concours de miss, alors j’avais là une 
chance unique d’y participer. »

Sur la personnalité
Pour Véronique Masseau, la maman de 
Lucy Maude, il y a beaucoup de fierté de 
voir sa fille arriver à ce stade de la com-
pétition. « Elle voulait faire du manne-
quinat, mais je n’ai pas de connaissance 
particulière dans le domaine. C’est elle 
qui a pensé se présenter au concours 
Miss Québec. Elle m’en avait parlé avant 

de s’inscrire. Le concours n’est plus uni-
quement un concours de beauté comme 
ce que l’on pouvait voir avant. C’est un 
concours qui permet à toutes les parti-
cipantes de s’épanouir dans leur person-
nalité », met de l’avant la maman. Et de 
la personnalité, la Chamblyenne en a à 
revendre! En plus d’être étudiante au cé-
gep et d’avoir comme objectif de décro-
cher un doctorat en éducation, la jeune 
femme travaille comme animatrice au 
camp de jour de la ville de Chambly, elle 
est entraineuse de patinage artistique et 
elle fait du bénévolat au hockey mineur 
de Chambly pour aider les petits joueurs 
à mieux patiner.

Au vote du public
L’organisation n’hésite pas à mettre de 
l’avant le fait que ce concours est plus 
qu’une simple compétition. « C’est un 
tremplin vers le succès pour toutes 
celles qui y participent. Ce concours 
est une véritable expérience de groupe 
pour nouer de nouvelles amitiés avec 
des gens de partout au Québec et se 
conscientiser sur divers sujets », peut-
on lire sur le site de Miss Québec.

Mais cela reste avant tout un concours 
qui sera tranché en partie par le public 
québécois qui peut voter pour ses trois 

finalistes préférées sur le site de l’orga-
nisation de Miss Québec. « Les votes 
sont payants, mais tous les fonds récol-
tés vont à l’organisme Opération Enfant 
Soleil », précise Lucy Maude, qui espère 
poursuivre l’aventure. C’est ainsi que le 
public désignera les trois finalistes qui 
se disputeront le titre le 21 mai 2023.

À droite, Lucy Maude Masseau-Cayer a été sélectionnée pour participer au vote du public. (Photo : courtoisie)

À 18 ans, Lucy Maude Masseau-Cayer souhaiterait 
devenir Miss Québec. (Photo : courtoisie)

Un rêve chamblyen
Miss Québec

Question aux lecteurs

Que pensez-vous du concours 

Miss Québec? 

journaldechambly.com

« Plus jeune, j’ai toujours eu 
l’effet wow pour les concours 

de miss, alors j’avais là 
une chance unique d’y 

participer. » - Lucy Maude 
Masseau-Cayer

Voilà maintenant sept ans que nous apprenons 
à vivre sans ta présence; il n’y a pas une 
journée où nos pensées ne se tournent vers 
toi. C’est encore douloureux mais nous savons 
que lentement le temps apaisera notre douleur. 
Jamais nous ne t’oublierons. Nous te demandons 
de continuer à veiller sur nous. Nous t’aimons 
et nous nous consolons en nous remémorant les 
beaux souvenirs passés ensemble.

Ton épouse Réjane xxx, tes fi lles Nancy, Louise, 
ton gendre Marc Hurtubise et ta petite fi lle Leonie.

7ième
 anniversaire 4 février 2023

Ma� i�  La� �  
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AVIS DE DÉCÈS

Lafrance Denis

1940-2023

  AVIS DE DÉCÈS
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RÉSIDENCE FUNÉRAIRE G. JODOIN INC,
690, Ste-Marie, Marieville QC  J3M 1J2 I 450 460-2430
residencefunerairejodoin.ca

C’est avec une grande tristesse que nous annonçons le décès de notre 

cher père Denis Lafrance, décédé à sa résidence le 27 janvier 2023, à 

Roxton Falls, à l’âge de 82 ans. Il était le fi ls de feu Josué Lafrance et 

de feu Lucienne Bérard.

Il laisse dans le deuil ses enfants : Line (François Fournier), Linda 

(Claude Clouâtre), Patrick (Marie-Andrée Dumaine), ses petits-enfants 

: Mégane, Olivier, Sébastien, Jean-Christophe, la mère de ses enfants 

Jeannine Sorel, ses frères et sœurs : Mario, Cécile, Bruno ainsi que 

autres parents et amis.

La famille Lafrance vous accueillera le samedi le 13 mai 2023 

de 13h à 14h30 suivi d’un hommage à la vie.
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CAB de la Seigneurie de Monnoir
Dîners communautaires : le prochain 
dîner communautaire aura lieu le jeu-
di 9 février à 11 h 30, à la salle des 
Chevaliers de Colomb de Marieville, si-
tuée au 245, rue Ouellette. Veuillez réser-
ver votre place au 450 460-2825, poste 3.

Club FADOQ de Richelieu 
Atelier de créativité par la peinture 
donné par Diane Vigeant. Place à votre 
créativité, aucune expérience requise, 
juste le plaisir d’y être et de vous amu-
ser. Début le mercredi 22 février à 13 h. 
Atelier de 2 h 30, une fois par semaine 

pendant six semaines. Lieu : Résidence 
Rivière Richelieu, 75 $ pour les membres 
du Club FADOQ de Richelieu et 150 $ 
pour les autres. Prévoir environ 75 $ 
pour le matériel de peinture. Inscription 
: Francine, au 514 799-3835. 

Collecte de sang
Collecte de sang à l’école secondaire de 
Chambly, le jeudi 16 février, de 14 h à 20 
h. Lieu : école secondaire de Chambly, 
535, boulevard Brassard, Chambly, J3L 
6H3. Prenez rendez-vous dès aujourd’hui 
au 1 800 343-7264. 

Babillard

AVIS PUBLIC

AVIS DE DÉCÈS

AVIS PUBLIC

ACHAT D’UN CHARGEUR SUR ROUES POUR LE SERVICE DES TRAVAUX PUBLICS DE LA VILLE DE RICHELIEU 

La Ville de Richelieu souhaite recevoir des soumissions relativement à l’achat d’un (1) chargeur sur roues pour son 
Service des travaux publics. 

À compter du 9 février 2023, les soumissionnaires intéressés pourront se procurer le devis, incluant notamment le 
formulaire de soumission et le bordereau de prix, sur le système électronique d’appel d’offres (SÉAO) au : www.seao.ca. 
L’obtention des documents est assujettie à la tarification de cet organisme.

Les soumissions sous enveloppes scellées (1 original et 1 copie sur clé USB), conformément au devis, portant la 
mention « Achat d’un chargeur sur roue pour le Service des travaux publics de la Ville de Richelieu (TP2023-02) » seront 
reçues à la réception de l’hôtel de ville, au 200, boulevard Richelieu, jusqu’au lundi 27 février 2023, onze heures (11h00). 
Toute soumission reçue après ce délai ne sera pas acceptée et sera retournée au soumissionnaire sans être décachetée.

Les soumissions seront ouvertes publiquement et en présence d’au moins deux témoins, dans la salle du conseil de 
l’hôtel de ville, immédiatement après le délai fixé. Tous ceux qui soumissionneront pourront assister à l’ouverture des 
soumissions.

Toute soumission, pour être valide, doit être accompagnée d’une garantie de soumission dont le montant est égal à dix 
pour cent (10 %) du montant total de la soumission incluant les taxes.

La ville se réserve le droit d’accepter ou de refuser l’une ou l’autre des soumissions reçues et cela, sans obligation 
envers les soumissionnaires. Il est de la responsabilité des soumissionnaires de s’assurer qu’ils détiennent tous les 
documents requis avant de déposer leur soumission.

Donné à Richelieu, ce 8 février 2023

Roxanne Veilleux 
Greffière

AVIS PUBLIC

APPEL D’OFFRES PUBLIC TP2023-02
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DEMANDE DE SOUMISSIONS

La Ville de Chambly demande des soumissions pour des travaux d’entretien du réseau d’éclairage et des travaux d’entretien 
électrique.

DOCUMENTS

Tout fournisseur ou entrepreneur peut se procurer les documents d’appel d’offres par le biais du Système électronique 
d’appels d’offres (SEAO), en téléphonant au 1 866 669-7326, ou en consultant le site web suivant www.seao.ca.  
Les documents doivent être obtenus au coût établi par le SEAO.

DATE DE RÉCEPTION

La soumission doit être déposée à l’attention de Me Alexandra Pagé, à la Mairie de Chambly située au 1, place de la Mairie, 
Chambly (Québec) J3L 4X1, et ce, au plus tard à 11 h, le 2 mars 2023. 

Les soumissions peuvent alternativement être transmises de façon électronique, par l’intermédiaire du SEAO et 
conformément à la procédure établie par celui-ci.

L’ouverture publique des soumissions se fera à compter de 11 h 05, le même jour.

Les soumissions seront reçues à la Mairie de Chambly de 8 h 15 à 12 h et de 13 h à 16 h 30 du lundi au jeudi ainsi que le 
vendredi de 8 h à 12 h.

La Ville de Chambly ne s’engage à accepter ni la plus basse ni aucune des soumissions reçues. 

Pour toute information concernant les documents de soumission, vous devez communiquer uniquement avec la soussignée.

Donné à Chambly, ce 8 février 2023

Me Alexandra Pagé 
Cheffe de la division des approvisionnements 
approvisionnements@ville.chambly.qc.ca

AVIS D’APPEL D’OFFRES
ENTRETIEN DU RÉSEAU D’ÉCLAIRAGE ET  

TRAVAUX D’ENTRETIEN ÉLECTRIQUE
TP2023-02
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(DOSSIER: 25-22-00522)

AVIS est par les présentes donné que le Dr Radu-Gabriel Turcu, m.v., exerçant la profession de médecin 
vétérinaire à partir de l’Hôpital vétérinaire de Chambly inc., à Chambly, a été déclaré coupable, le 4 mai 2022, 
par le Conseil de discipline de l’Ordre des médecins vétérinaires du Québec, d’infractions à savoir notamment :

 •  Le ou vers le 2 mai 2018, n’a pas appliqué une technique chirurgicale conforme aux règles de l’art (chef 1), 
n’a pas cherché à avoir une connaissance complète des faits, (chef 2), n’a pas consigné toute l’information 
pertinente au dossier (chef 3), contrevenant ainsi à l’article 4 du Code de déontologie des médecins 
vétérinaires.

Le 22 décembre 2022, le Conseil de discipline imposait au Dr Radu-Gabriel Turcu, une période de radiation 
temporaire du Tableau de l’Ordre de trois (3) semaines sur le chef 1 et de deux (2) semaines sur chacun des 
chefs 2 et 3 de la plainte, ces périodes de radiation devant être purgées de façon concurrente.

La décision du Conseil de discipline étant exécutoire à l’expiration du délai d’appel, selon l’article 158 du Code 
des professions, Dr Radu-Gabriel Turcu est donc radié temporairement du Tableau de l’Ordre des médecins 
vétérinaires du Québec, pour une période de trois (3) semaines, et ce depuis le 24 janvier 2023.

(DOSSIER : 25-22-00529)

AVIS est par les présentes donné que le Dr Radu-Gabriel Turcu, m.v., exerçant la profession de médecin 
vétérinaire à partir de l’Hôpital vétérinaire de Chambly inc., à Chambly, a été déclaré coupable, le 5 octobre 
2022, par le Conseil de discipline de l’Ordre des médecins vétérinaires du Québec, d’infractions à savoir 
notamment :

 •  Le ou vers le 25 février 2019 et le ou vers le 29 mars 2019, n’a pas élaboré son diagnostic avec grande 
attention, contrevenant ainsi à l’article 4 du Code de déontologie des médecins vétérinaires (chefs 1, 2 et 3).

 •  Le ou vers le 29 mars 2019, n’a pas apporté les soins nécessaires à l’animal, ainsi à l’article 53 du Code de 
déontologie des médecins vétérinaires (chef 4).

Le 22 décembre 2022, le Conseil de discipline imposait au Dr Radu-Gabriel Turcu, une période de radiation 
temporaire du Tableau de l’Ordre de trois (3) semaines sur chacun des chefs 1 et 2 et de deux (2) semaines 
sur chacun des chefs 3 et 4 de la plainte, ces périodes de radiation devant être purgées de façon concurrente.

La décision du Conseil de discipline étant exécutoire à l’expiration du délai d’appel, selon l’article 158 du  
Code des professions, Dr Radu-Gabriel Turcu est donc radié temporairement du Tableau de l’Ordre des médecins 
vétérinaires du Québec, pour une période de trois (3) semaines, et ce depuis le 24 janvier 2023.

Le présent avis est donné en vertu des articles 156 et 180 du Code des professions.

Ketsia Bergeron
Secrétaire du Conseil de discipline

AVIS
RADIATION TEMPORAIRE

1226013576-080223

Prenez avis que le 6 mars 2023, à compter de 19h00, dans la salle des délibérations du conseil à l’hôtel de ville, située 
au 200, boulevard Richelieu à Richelieu, se tiendra une séance ordinaire du conseil municipal de la Ville de Richelieu au 
cours de laquelle toute personne intéressée pourra se faire entendre relativement aux demandes de dérogation mineure 
suivantes :

No : DER23-03
Adresse : 230, 13e avenue, Richelieu
Demandeurs : Madame Isabelle Laplante et Monsieur Jonathan Talbot
Lot :  2 086 780    Zone : 120

Nature de la demande :  implantation d’un garage à 0.74 mètre de la limite de propriété latérale et 1,07 mètre de la 
limite de propriété arrière. Le Règlement d’urbanisme numéro 14-R-186 prévoit une distance minimale de 1,5 mètre de 
la limite arrière et latérale de propriété.

La dérogation mineure est donc de 0,43 mètre de la limite de propriété arrière.
La dérogation mineure est donc de 0,76 mètre de la limite de propriété latérale.

No : DER23-04
Adresse : 243, 9e avenue, Richelieu
Demandeurs : Madame Lilianne Jean et Monsieur Michel Bérard
Lot :  1 813 740    Zone : 111 

Nature de la demande :  Permettre la subdivision projetée du lot 1 813 740 par le lot 6 560 403 pour régulariser la 
profondeur, la largeur ainsi que sa superficie. Le Règlement d’urbanisme numéro 14-R-186 prévoit une profondeur 
minimale de 27,5 mètres, une largeur minimale de 20 mètres et une superficie minimale de 550 mètres carrés.

La dérogation mineure est donc de 3,12 mètres pour la profondeur.
La dérogation mineure est donc de 0.34 mètre pour la largeur.
La dérogation mineure est donc de 81,10 mètres carrés pour la superficie. 

Donné à Richelieu, ce 8 février 2023

Roxanne Veilleux 
Greffière

AVIS PUBLIC
DEMANDES DE DÉROGATION MINEURE
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1981, boulevard De Périgny, Chambly

Tél. : 450 658-8551 • Fax : 450 658-1397

www.maison-desnoyers.com

CARDIN (NÉE COUTURE), MICHELINE
1937-2023
À Chambly, le 28 janvier 2023, à l’âge de 85 ans, est décédée Madame 
Micheline Couture. Elle était l’épouse de Monsieur Pierre Cardin.
Outre son époux, elle laisse dans le deuil ses enfants Nathalie (Andrew) 
et Stéphane (Antonine), ses petits-enfants Christophe, Morgane, Alix et 
Thomas, sa belle-sœur Lisette et son beau-frère Roger (Madeleine), ainsi 
que plusieurs autres parents et amis.
La famille recevra les condoléances le samedi 25 février 2023 de 12 h à 
14 h au Complexe funéraire Desnoyers de Chambly, situé au 1981 boul. 
De Périgny. Une liturgie aura lieu à 14 h en la salle commémorative du 
Complexe. 
La famille désire remercier le personnel soignant du Manoir Soleil de 
Chambly pour les excellents soins prodigués.
Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à la 
Fédération des Sociétés Alzheimer du Haut-Richelieu via le lien suivant : 
https://alzheimer.ca/hautrichelieu/fr
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Le parc de la Commune pourrait 
bien être réaménagé de la Ville 
de Chambly prochainement. Les 
matchs de la ligue de baseball de-
vront être relocalisés.

Les discussions ont commencé il y 
a plusieurs mois et avancent déjà 
pas mal. Si l’inquiétude grandit à la 
Fédération de baseball, le club de 
Chambly est confiant. La disparition 
du terrain de la Commune, situé sur 
l’avenue Bourgogne, sera compensée 
par un déménagement des rencontres 
sur un terrain tout aussi de qualité.  
« C’est vrai que c’est un très bel espace, 
sourit Paul Bernard, directeur général 
du club. Il arrive fréquemment que nos 
adversaires nous félicitent pour la qua-
lité du terrain, mais aussi pour le cadre 
avec la vue sur le bassin. »

Le terrain de la Commune est le princi-
pal lieu des rencontres de l’association 
chamblyenne. « On y a organisé entre 90 
et 100 événements cette saison, poursuit 
Paul Bernard. 

C’est sûr que c’est une grosse perte. 
Mais la Ville nous a assuré qu’elle trou-
vera une solution et que le terrain ne 
sera pas détruit sans solution de repli 

pour nous. On a vraiment été rassurés 
par nos échanges. »

Un autre terrain de baseball est sur 
le point de disparaître : celui du parc 
Hertel. Il est très peu utilisé (environ 
dix matchs par saison) et la Ville compte 
réaménager l’ensemble du parc pour en 

faire profiter les habitants du quartier, 
les enfants de l’école, ceux du Centre 
de la petite enfance ainsi que les camps 
de jour. La Ville de Chambly a diffusé 
un sondage auprès des citoyens sur son 
site Internet pour savoir quelles instal-
lations devraient être priorisées sur cet 
espace. Fermé depuis mi-décembre, le 

sondage dévoilera son verdict dans les 
prochains mois!

Le parc de la Commune devrait voir son terrain de baseball disparaître en 2024. (Photo : Julien Dubois) (Photo : Julien Dubois)

Changement de terrain?

Question aux lecteurs

Que cherchez-vous en priorité en 

allant au parc ?

journaldechambly.com

400, boul. Richelieu | RICHELIEU | CHAMBLY
        

            450 658-1717  I  ostiguyford.ca               
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Voici le nouveau
Ford Escape 2023

L’ingéniosité
commencent ici

Lorque vous commandez un Ford 2023 sur mesure

‡
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L’Association du mont Rougemont 
(AMR) rappelle aux adeptes de 
sports motorisés que le mont Rou-
gemont est entièrement privé et 
qu’aucun sentier officiel permet-
tant les loisirs motorisés ne le tra-
verse.

Un texte de Jean-Christophe Noël 
jcnoel@journaldechambly.com

La motoneige, le quad ou la moto sont 
particulièrement visés ici. En outre, sur 
le mont Rougemont, les schémas d’amé-
nagement des MRC n’autorisent que les 
loisirs non motorisés et les règlements 
municipaux interdisent toute circulation 
sur les propriétés privées sans avoir la 
permission des propriétaires (de chacun 
des lots).

interpellez-vous des gens qui pratiquent 
du sport motorisé sur le mont? Une 
équipe dédiée au suivi des propriétés 
protégées s’active en été seulement 
pour interpeller ceux qui pratiquent du 
sport motorisé sur le mont Rougemont. 
« Ainsi, nos chances d’intervenir auprès 
d’utilisateurs sont minces », convient 
Pierre Pontbriand, coordonnateur de 
l’AMR. En hiver, l’équipe de bénévoles 
qui entretient les pistes de ski de fond 
ne rencontrerait que rarement des qua-
distes ou des motoneigistes « alors que 
des dégâts ont été faits sur les pistes. 
C’est donc très difficile d’intervenir di-
rectement auprès de ces « sportifs non 
autorisés » », ajoute M. Pontbriand. 
Certains propriétaires ont avisé l’AMR 
qu’ils sont intervenus. « Je dirais que 
nous en sommes ainsi informés environ 
deux ou trois fois par année », chiffre le 
coordonnateur de l’AMR.

Pris sur le fait
Pierre Pontbriand raconte qu’au cours 
des 10 dernières années, il y a eu 
quelques interventions directes du per-
sonnel de l’AMR. « Dans certains cas, 
les gens s’excusent avec toutes sortes 
de bonnes raisons. Ils se sont perdus, 
etc., et ils ont rebroussé chemin », re-
late-t-il. Il nuance toutefois qu’il y a éga-
lement déjà eu « menace d’agression 
physique directe envers nos employés ».  
De là découlent des efforts d’ajouter 
de la signalisation qui demeure. Elle 
reste cependant à la discrétion des 
propriétaires.

Des propriétaires en motorisés
Le mont Rougemont est privé. Près de 
350 propriétés privées composent le 
mont Rougemont dans les municipalités 
de Saint-Jean-Baptiste, Saint-Damase et 
Rougemont. Selon l’AMR, parmi les pro-
priétaires, certains y feraient du sport 
motorisé sur le mont. « En gros, ils uti-
lisent les quads pour effectuer du travail. 
Certains ont de grands enfants qui, eux, 
n’hésitent pas à en faire », révèle Pierre 
Pontbriand. Utilisent-ils l’argument 
qu’ils sont propriétaires et qu’ils ont le 
droit? « Nous en discutons peu. Mais 
oui, en gros, il y a toujours eu une cer-

taine tolérance entre les propriétaires, 
mais de moins en moins envers ceux qui 
viennent de l’extérieur », complémente 
l’homme, qui souhaite sensibiliser la po-
pulation à travers, notamment, des bul-
letins internes, les réseaux sociaux et la 
signalisation. « Il s’agit d’abord et avant 
tout d’une question de respect envers les 
propriétaires et les organisations de ces 
types de loisirs, soutenues généralement 
par des bénévoles, et de protéger la na-
ture si fragile », résume le coordonna-
teur de l’AMR.

Rôle de la Ville
« Nous avons déjà tenu des rencontres 
avec les élus. Rougemont et les deux 
autres (municipalités) ne font abso-
lument rien », laisse entendre Pierre 

Pontbriand. Guy Adam, maire de 
Rougemont depuis novembre 2021, sti-
pule qu’il n’y a pas eu de rencontres tel 
qu’il est décrit. « À ma connaissance, il 
y en a eu une, il y a quelques années, 
à laquelle j’ai assisté comme proprié-
taire. Sauf quelques incidents isolés, 
il n’y a pas eu, depuis, d’événements 
à Rougemont qui auraient justifié une 
telle rencontre », explique le premier 
magistrat de la Ville. Il renchérit en di-
sant faire appliquer le règlement mu-

nicipal si des plaintes sont rapportées 
aux autorités municipales ou s’il y a 
constat de manquements significatifs. 
« Nous n’avons reçu aucune plainte ré-
cemment. Si une plainte nous était rap-
portée, nous communiquerions avec la 
Sûreté du Québec afin que la réglemen-
tation soit appliquée dans la mesure du 
possible. Il semble que le problème dé-
crit est plus présent du côté de Saint-
Damase que de Rougemont », termine 
le maire rougemontois. 

Des dommages aux sentiers de ski de fond ou de raquette sont aussi en cause. (Photo : archives)

Des dommages à la végétation peuvent être le résultat de l’utilisation de véhicules motorisés  
sur le mont Rougemont. (Photo : archives)

Des utilisateurs de véhicules motorisés circulent au mont Rougemont alors que la réglementation  
ne le permet pas. (Photo : archives)

Au mauvais endroit
Loisirs motorisés au mont Rougemont

« Certains (propriétaires) 
ont de grands enfants qui, 

eux, n’hésitent pas à en 
faire. » - Pierre Pontbriand

LA FÉDÉRATION 
DES CLUBS DE 
MOTONEIGISTES DU 
QUÉBEC A RAPPELÉ 
LES EFFETS NÉFASTES 
QUE LA CIRCULATION 
EN DEHORS DU RÉSEAU 
OFFICIEL PEUT CAUSER 
POUR L’AVENIR DE 
CE LOISIR EN RAISON 
DES PROBLÈMES 
RAPPORTÉS, TELS QUE :
-  des dommages aux sentiers de ski de fond 

ou de raquette.

-  dérangement de la faune, fuite et 

épuisement des animaux pouvant 

entraîner leur mort, leur déplacement vers 

des habitats moins favorables, une plus 

grande vulnérabilité aux prédateurs qui 

circulent plus facilement dans les traces 

des motoneiges.

-  des dommages à la végétation par la 

coupe de la tête des jeunes arbres et 

plantation, compaction de la neige qui 

nuit à la survie des plantes.

-  encore plus important pour l’avenir de ces 

sports : la perte éventuelle de droits de 

passage.

-  des dangers pour la sécurité des 

motoneigistes qui s’aventurent hors 

sentiers car la neige peut cacher des 

équipements, des obstacles naturels ou 

une point d’eau pas assez gelé.
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Les M13 B de Chambly ont vécu une 
fin de semaine dernière rocambo-
lesque afin de remporter le Tournoi 
de Saint-Hubert. Retour sur un scé-
nario improbable avec l’entraîneur 
Patrick Hurtubise. 

Julien Dubois 
Initiative de journalisme local 
jdubois@journaldechambly.com

Les Seigneurs de Chambly étaient prêts 
pour bien figurer au Tournoi de Saint-
Hubert en fin de semaine dernière. « Je 
n’avais pas d’attente particulière, résume 
l’entraîneur Patrick Hurtubise. Mais je 
savais que nous étions capables de nous 
qualifier pour les demi-finales après les 
trois matchs de poule. » Toute l’équipe 
est prête pour le premier match du ven-
dredi, mais un appel téléphonique bou-
leverse les plans du technicien la veille 
de l’ouverture du tournoi. « Notre gar-
dienne titulaire a été testée positive à la 
COVID. Trois goalers affiliés pouvaient 
prendre sa place, mais un seul était dis-
ponible. Cela s’est plutôt bien aligné, 
car Ludovick Millette évolue aussi en 
M13B. »

La compétition démarre plutôt bien pour 
les Seigneurs, avec des victoires contre 
Nortech d’Amos (5-1) et le Marquis de 
Châteauguay (3-1). Quasiment assurée 
de participer aux demi-finales, la forma-
tion chamblyenne affiche un beau mo-
ral, d’autant que sa gardienne titulaire 
revient pour le match de l’après-midi. 
« On s’est renseignés pour savoir si la 
période d’isolement était obligatoire, 
assure Patrick Hurtubise. Tout était cor-

rect, elle pouvait participer au jeu. »

Mais à 45 minutes du coup d’envoi, un 
accident domestique bouscule l’orga-
nisation du coach. « Notre gardienne 
s’est blessée au pied avec un morceau 
de verre. Il a fallu demander à un joueur 
de l’effectif de prendre sa place et trou-
ver l’équipement adéquat. À quelques mi-
nutes du match, on n’était pas loin de 
déclarer forfait! 

Notre qualification pour les demi-fi-
nales n’était pas assurée, car il fal-
lait encore se méfier du différentiel. »  
Le hasard fait tout de même bien les 
choses. Mélodie Rabouin, une joueuse 
de l’équipe, a de l’expérience en tant 
que gardienne à la ringuette. « Il fallait 
tout de même demander l’approbation 
des parents, poursuit Patrick Hurtubise. 
On a trouvé un équipement grâce à mon 
frère. L’ensemble était un peu grand mais 
restait sécuritaire. »

Des sacrifices
Dès lors, le coach change le plan de 
match au moment de jouer cette troi-
sième partie. « Il fallait protéger Mélodie, 
qui ne pouvait pas arrêter tous les tirs. 
Nous avons adopté une tactique ultra-dé-
fensive et tout le monde a embarqué. » 
Finalement, les Seigneurs s’imposent 2-1 
contre les Jets de Saint-Hubert.

Après trois matchs en deux jours, la de-
mi-finale se déroule le dimanche matin 
contre les Prédateurs de Hudson-Rigaud-
Saint-Lazare. Menés 2-1 et en infériori-
té numérique à deux minutes de la fin 
du match, les Chamblyens existent en-
core grâce à Justin Petit, qui réalise un 
exploit personnel pour égaliser et arra-
cher la prolongation. « C’était un match 
très serré durant lequel nous avons subi 
beaucoup de punitions, concède Patrick 
Hurtubise. Nous avons donc perdu notre 
point franc-jeu et avons joué la moitié 
de la prolongation de dix minutes avec 
un joueur en moins. Les joueurs ont 
fait énormément de sacrifices pour te-
nir le score, l’émotion était incroyable 
sur le banc et dans les tribunes! » Les 
Seigneurs obtiennent les tirs de barrage 
et se qualifient (1-0) pour la finale grâce 
à trois arrêts de leur gardien Ludovick 
Millette!

Dimanche après-midi, c’est la finale. La 
bande à Patrick Hurtubise affronte les 
Pumas de LaSalle, équipe tournant à 4,5 
buts marqués par match cette saison!  
« Se qualifier pour la finale était la ce-
rise sur le gâteau, estime l’éducateur. J’ai 
demandé beaucoup à ces jeunes durant 
ces quatre premiers matchs de compéti-
tion. Avec toutes les émotions de la de-
mi-finale, nous avons laissé retomber la 
pression pour la dernière rencontre. »  
Pour cet ultime rendez-vous, l’entraîneur 
change de stratégie. « Il fallait cadenas-
ser l’attaquant adverse, qui était vrai-

ment au-dessus de tous. Mes jeunes 
sont tellement réceptifs, à l’écoute, avec 
beaucoup de détermination. Notre stra-
tégie a marché et nous avons réalisé un 
blanchissage inespéré de 3-0! Ce n’est 
pas dans mon habitude de faire de la 
surcompensation, mais c’était un grand 
moment de bonheur! »

Commencée sur la glace, la fête s’est poursuivie dans le vestiaire! (Photo : Courtoisie)

Quatorze jeunes sont allés au bout d’eux-mêmes pour ramener la bannière à Chambly. (Photo : Courtoisie)

Une victoire d’équipe
Hockey

« Les joueurs ont fait 
énormément de sacrifices 

pour tenir le score, 
l’émotion était incroyable 

sur le banc et dans les 
tribunes! »  

- Patrick Hurtubise

Question aux lecteurs

Quelle valeur sportive 

admirez-vous?

journaldechambly.com
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PORTES OUVERTES À LA RÉSIDENCE
Dimanche 19 février
3 plages horaires disponibles : 13h, 14h et 15h

Présentation virtuelle 
Mercredi 22 février, à 16h

pour nous comme pour 
vous, c’est inestimable !

Vous sentir en sécurité

  Vous donner accès à plusieurs services

Vous offrir du personnel attentionné

  location@jazzbrossard.ca

RÉSERVATION OBLIGATOIRE
INSCRIVEZ-VOUS AU : 

450 766-0579   |   VenezFaireUnTour.ca   

|  500, rue des Éclaircies, Brossard

JazzBrossard.ca 
Des appartements et des services

Promotion
disponible

Informez-vous!

résidence privée pour retraités
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